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DEL GOBIERNO DE CATALUÑA Y DE BARCELONA,

DEL MARTES 4 DE FEBRERO DE I 81 2.

S. -Andrés Corsino Ob.

Las Q, H. están
en la Ig. de S. Francisco de Asis ; se reserva

las cinco de !a tarde:

D I A. TERMÓMETRO.

2 á las i i
de la noc. io grad. 3

3 á las 7 de la mal 9 8

3 á las z de la tard. ir 5

NOVVELLES ETRANGERES.

Extraits di Moniteur.

HONGI1E.
Presbourg le i

octobre.:

Les magnats et
les Etats assemblIs de Hm

grie ont tenu, le 9 du mois dernier
,

lcur qua
triernc séance ; le to, la cinquieme ; le r
la sixieme , et le i4 ,

la septieme.

P R. O VINCES-ILLYRIENNES.
Laybac le lo octobre.

Nous ressentons déjá les
avantages de la nou

velle direction que
les décrets de S. M. I. et R.

our donnée au commerce
des

cotons du Le

vara. De fréquens transports de ces cotons tra

versent
les Provinces- Illyricnnes en sottant de

Bosnie. Hier il en est arrivé
,

de Kostainitza
,

deux convois composés l'un de cinq chariots,

l'au,re de huir.

R.OYAUME DES DEUX-SICILES.

Eaptes I 3 octobre.

On vient de publicr la troisiérne édition des

neme, deux nouvelles fables de Plate trouvécs

dans le manuscrit de Perrotti que
possedc la

Bibliothque royale de cene ville. Ivl. Cassitti

assure que l'honneur de cene découverte lui ap

pa..tient , non pas parco qu'il a eu le rnIrile,faci-

NOTICIAS EXTRANGERAS.
Extractos del Monitor.

Presburso 1f de octubre.

Los magnates y los Estados unidos de Hungda

tuvieron el dia 9 del mes pasado la
guarra se

sion el diez la quinta, el once la sexta, y el

catorze la septima.

PROVINCIAS ILIRICAS.

Laybac lo de octubre.

Experimentamos ya
las ventajas de la nueva

direccion que los decretos d: S. M. I. y
han dado al comercio de los cotones de Levante.
Pasan por las Provincias Fincas frequentes con

voyes de esos algodones procedenrs de la nos.

nia. Ayer llegaron dos cotroys
de. Cosn. initza,

el uno era de cinco carros y el otro de olla°.

REYNO DE LAS DOS SICILIAS.

1511ipoies de octubre.

Acabase de publicar la tercera eliciorl de las

3 z fabulas d F dt:
o halladas del tmnuserito dc

Perrotti que posee la biblioteca Real de esta

ciudad. .El Sr. Cassini asegura que le perrn
el honor de este: descubrimic° to , no por que haya

tenido ,el medro facil de copiarlas' dci mamas.
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le de les copier dans le manuscrit trés-connu

quoique peu intelligible
,

de Perrotti
,

mais

parc e qu'il est le premier qui ait senti la beauté

«:le ces Elles
, et reconnu l'air de famille qui

les rend si ressernblantes
aux autres productions

de l'affranchi cl'Auguste. M. Cassitti etait digne

de cette bonne fortune
, par la connaissance par

faire qu'il a de la langue du Latium. Sa véné

ration pour
les auteurs anciens est telle qu'il a

passé plusieurs années uniquement 1 l'étude de

Phédre. Les notes savantes dont il a enrichi cet

te édition
, ont pour but d'expliquer le tete

d'en faite retnarquer les beautes

, er surtout de

prouver aux incrédules l'authenticité des
nou

velles fables. Phédre est un modéle I qu'on ne
peut assez lire; il est toujours plein d'images et
d'action ; ii raconte moths quail ne pcint ;ii
met en sebe ce que le fabuliste grec dit
dune manilre froide et pesante ; en un mor,
ii polit et embellit de toutes les

graces du style
les inventions d'Esope. En lisant les fables dont

s'agit
, ii est impossible de ne pas reconnaltre

tous les traits qui caracterisent les anciennes; elles

sont tellement empreintes du cachet de l'origina-
qu'on ne peut pas coneevoir que personne

avant M. Cassitti
,

ne
les air distingues des

tnau
vais vers de Perrotti auxquels elles

sont réunies
dans le manuscrit. M. Cassitti a joint cette
troisilme édition une traduction aussi fidille
qu'élegante.

EMPIRE FRANg Al&
Blankensbers[ Lys j, k 6 octobre.

• Le 4 de ce mois trois vaisseaux
, une fra.

gate et une corvette de l'escadre de l'Escaut
dont un vaisseau portant le pavilion du v.; ce

amiral Míssiessv
,

louvoyaient dans les passes

exterieures du flJuve
, pour clusser une fregate

anglaise et quelqucs corvetes en croisiere dans

ces parages-

La division ennemie était spare de la nó

tre par un banc étroit, et nous avons vu tous
ses bárimens tircr plusieurs bordees sur un de

mos v aisscaux les plus avances vers le large. Ce
lui-ci leur a riposté par une volée qui les

a fait

2rriver vent arriere.

L'amical Missiessy ayant doublé tous
les bancs

a poursuivi l'ennemi jusque veis le soir.

IXTRA1TS DES JOVRNAV X
JAISVRGES.

41Ázzi-rt MILITAIRE DU Ç jANVIII•
Londres, le 3o octobre. 11 arriva bier un

fait bien singulier. ,Les préposés aux douattes,

crito muy conocido, aunque poco inteligible de

Perrotti ; sino porque ha sido ci primero que
ha conocido la belleza de tales fábulas, y el ayre
familiar que las hace tan parecidas las

otras
producciones del liberto de Augusto. El S: fieer

Cassitti era digno de esta buena fortuna por el
perfecto conocimiento que tiene del idioma del
Lacío. Su veneracion por los autores antiguos
es tal que ha pasado varios aflos unicamente en
el estudio de redro. Las sabias notas conque
ha enriquecido esta edicion

, tienen por obgeto
el explicar el texto ,

hacer reparable sus belle-

zas , y, sobte todo probar los incredulos la
autenticidad de las nuevas fahulas. Fedro es un
modelo que no se puede leer bastante; siem

pre
está lleno de iinagenes y accion ; cuenta

menos que pinta ; pone en ecena lo que
el ftbulista Griego dice de un modo frio y
pesado ; en una palabra pule y embellece eon
todas las gracias del esrilo las invenciones de

Esopo. A leer las fábulas de que se trata ,es
imposible no reconocer co

eftas todos los ras

gos que carecterizIn las antiguas; traen de tal
modo el sello de originalidad que no se puede
concebir como nadie Situ.s del Sr. Cassitti las
hubiese distinguido de los malos versos clePerr,tti

con que van unidos en el manuscrito. El Sr.

Cassitti ha añadido ?testa
tercera edicion una tra.

duccion tan fiel como elegante.

IMPERIO FRANCES

Elanquemberga (Lys) 6 de octubre.

El 4 de este mes tres navios
, una fragata

y una corveta de la esquadra de la Esqueida

entre los quales un navío traia cl pavellon del

vice-Almiante Missiessy
,

bordeaban en los cana

lizos exteriores del Rio
, para cazar una fragata,

inglesa
, y algunas corbetas que cruzan en esas

aguas.

La division enemiga se hallaba separada de
la nuestra por un banco estrecho

, y hemos

visto que todas sus embarcaciones tiraron varias
andanadas sobre" uno de nuestros navíos los mas
adelantados acia lo ancho. Este les respondió

con una descarga que
les hizo arrivar á la

banda, viento arras.
El Almirante Missiessy habiendo traspasado

los bancos
,

persiguió 1 los enemigos hasta

anochecer.

EXTRACTOS DE P E RIOD ICOS
INSZI RGENTES

GAZETA MILITAIL DEL DE ENERO.

Londres 3ci. de octubre. Ayer ocurrió un suco

so muy singular. Los dependientes de la adua.



lArrÉterent une courone et un sceptre en or qu'ori
embarquait et qu'on n'avait pas declare. Ces
joyaux etaicnt destines pour rempereur dc Haity.

CO NTINVAT IQ 1\1

eles Sanes passécs dans la demeure des

morn.

Ainsi les malheurs dc cene guerre ne doivent

pas Itre imputes 1 la nation, ni aux generaux

qui commanderent
, car en supposant qu'il

se trouvát paimi cux
d'assez bons militaires

,
pour ne riera ceder aux generaux frangais its

out toujours commancle des
troupes indisci-

plines sans pouvoir faire jamais introduire la

vraie discipline dans leurs armécs, qui dont ere

composées que d'en grand nombre de poltrons.
Plein dc ces

idees
et ne souhaitant du fond

de ma tombe que la gloire de ma patrie au.

jourd'hui precipitée dans une affliction cruellc

par le fitnatisme
, je vois cependant hire des

jours glorieux pour la generation presente
,

des

que
les espagnols et

les frangais seront cociere

neent réunis, des qu'ils auront oublié les hables

que la guerre peut avoir produces ; et que
les

lions de l'Espagne et
les aigles frang iises combar

tront sous
les mames enseigncs contre rennemi corn

mun. Alors la discipline renaitra parmi les troupes
cspagnoles que le nouveau rnonarque

s'empresse

de former; alors on yerra que nos compatrio

tes out autant de bravoure que de loyauté. II
y en a qui croient impossibie de voir atriver

cet heureux moment; rnais qu'As fassent
atten

tion qu'un nombre considerable d'espagnols s'en

tólenr duque jour sous
les chapeaux du Rol

Joseph, et qui remplisent avec honneur les obli

gations de }cut ¿taz malgre que
les journaux

1:nsurgés et nous pouvons bien leur dormer ce

nom , nous qui voyons les dioses sous leur vrai

point de vue
•J

nous parlent d'une désertion con
tinuelle parrni les

troupes des juré: .
Ah! 'ceux

qui ne cotnbattaient pas contre les frangais etaient

regardés comme ennemis ; et cependant
, on ne

leur resisrait que parcequ'on ne les connaissaient

pas ; que pa-ce que
les moines ,

les egoïstes
,

les fanatiques
,

les antropophages
,

les peignaient

comme
des bates feroces

, qui ne cherchaient
qu'á s'abrcuver de sang humain ; mais des que
les frary is les out vains.us

, es qu'ils out été con-

, comme aujourd'hui nous
les connaissons ,

ils out
ér6 aimés, et nous le= avons vouéUn

attachement inviolable.

3
na cogiéron en el acto del embarque una coro.
na y un cetro de oro, y otras insignias reales, que
no se habían registrado. Iban destinadas estas

joyas para el emperador de Haity.

CONTINV ACIO N
de la escena acaecida en la mansion de los

Mttert0J.

Así es que el desarreglo de esta guerra no debe
imputarse à la nacion

, ni los generales que
la.

hicieron, pues aun suponiendo que ainutto de
ellos fuese

ran buen militar que pudiera com.
petir con los héroes de la Francia; estos han
peleado con tropas indiciplinadas

, y aquellos

jamas han poclíciO introducir la verclade,n dis

ciplina en sus exercitos
, que nunca han sido

tales
,

sí unicamente pelotones numemsos de

gente armada. Lleno dc estas ideas, y anclando
desde mi tumba las glorias de mi patria ,

ac

tualmente triste y afligida por los manejos del

fanatismo
, no puedo menos de presagiar dias

gloriosos 1 la generacion presente; para guando

reunidos enteramente
franceses

y españoles
, y

olvidados para siempre los rencores que toda

guerra produce, los leones de España comba,

tan al lado de la águilas francesas al enemigo

comun : y restablecida la severidad de la disci-.
plina en los regimientos españoles que actual

mente forma el nuevo Monarca ,
se diga que

nuestros paisanos son buenos soldados, y sobre
todo gente leal. Los vivientes creerian imposible

ver llegar este día, si no presenciasen que son
muchos los españoles que se alistan en

las ban
deras del rey José,, y que desempeñan con honor
las obligaciones de su carrera ; por mas que los

periódicos insurgentes ,
(que bien podemos lla

marles así

,
los que vemos

las cosas en su ver
dadero estado) mientan todos los dias, pintán.

donos continua la desercion de los que ellos lla

man jurados. Ah! No el haber combatido contra
los franceses les hará ser sus enemigos. Muy al

contrario :
les resistian á la filerza porque no les

conocían; porque los frayles
,

los egoistas;
fanáticos, los antropófagos se los baban pin
tado como

fieras sedientas de sangre humana;

pero luego que venzidos les
conozcan, corno

les conocemos aora nosotros ,
les apreciarán, y

les profesarán toda cordialidad y carifio.

[(SR mite ;: dernain.)
4

Se continuará.]
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NOTICIAS PARTICULARES DE BARCELONA,

CON SUPERIOR PERMISO.
Sombras Chinescas.

P. Esta es una funcion muy divertida que se executa en la calle de Mancada casa de la Señora

Marquesa Mora, n. 36; la sala
es muy decente, el quadro de las Sombras bastante capaz , y las

figuras son de las
mas exquisitas que se han visto. En una palabra se tiene toda la confianza de

que el público quedará enteramente gustoso de ello. Sc harán varios y exquisitos pasas. Entre ellos
habrá el del Diluvio Universal

, en el qual se executar
á

con todo primer la entrada y salida de
los animales en el Arca

,
la tempestad

,
el movimiento del Arca sobi e

las olas
,

acompaliándose coa
unos coros de música escogida y agradable. Se hará cambien la entrada de un General con su

tropa de infantería y caballería al son de una magestuosa marcha : el paso cle'la Chica zurrada,

porque mientras da conversacion 1
un galan

,
dexa que el gato le pille la corrida. En este paso

el gaLn canta unas voleras con acompanamiento de mucho aplauso. Deepves el paso de la geringa

y el emfermo
,

todo muy divertido; y que sin duda merecerá la aprobacion de los concurrentes.
Sc advierte que todos los dias se variaran los pasos ,

haciéndose unas veces cl del magica Dispar:
,

que
hace

unas vistosas transformaciones, orras veces el del bayle inglés
, otras el de las Sombras

bi.incas etc.

N. se desea mas que un numeroso concurso, en estos dies de Carnaval, en que los animas

mas retirados se permiten 'un delicioso recreo; pues parece que el tiempo lo pide ; y c genio de
los habitantes de esta ciudad anda unas diversiones que al paso que distraen de las ocupaciones dia.

rúas, infunden jovialidad y alegria.

Animo pues, y acudir I la representacion dc estas Sombras.

La entrada es seis quartos por persona.
l. Se empieza 1 las seis de la tarde.

AVISOS.
En el sorteo dc la Rifa que para el sustento de los pobres de la Casa de Caridad

, se ofireciá

al público con papel de 2.7 del pasado
,

executado con la debida formalidad hoy dia de la fe.

cha en dicha Casa, ha salido lo siguiente:

Loses. Números Soplos premiados. Premios:

so 1
12. de la mañana.

Los Interesados acudirán 1
recoger sus respectivos premios 1 la dicha Casa de Caridad da

El Muy Ilustre Ayuntamiento gozoso en ver quanto se interesa el Pueblo á favor de los pobres

que se
abriguen

en la misma Casa
,

abrirá mañana otra Rifa
, í un real de vellon por cédula,

que se cerrará el Domingo próximo, dia 9 de Febrero; en la que ganarán los Jugadores, guau*
premios á saber

1.`i de r ç libras catalanas, una arroba de bacalao otra de arr6z..

a.° de un cerdo.

3.* de id.

4.° de id.
Barcelona 1

3 de Febrero de Si2.

Pedro Torras, cantero, que vive en la1 rmen , casa n.° So, buscan
una Nodriza, pa-

ra una criatura de un mes.
TEATRO.

La Sociedad dramática española, representará hoy la comedia El socio- Alcalde *1 Rsj tonadilla
,

En la Imprenta: del Gobierno de Cataluña, calle dels Escudellers N.°68.

¿-

ill~~1111 limmmour~11101~ . •••••••••••• Igh~1~111

2.73 ç Josef Sabate
,

Barcelona pon otras
señas.

. . e libras catal
, una arroba de

bacalao
, otra de arda.

2.,` 23115. Josefa Sidera
, con otras serias Un cerdo.

3., 44 3 Antonia Mas, con señas Barcelona.
.

Idear

4.9 I4S4 Eulalia Dabesa
, en compañía Barcelona.' Idem




